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Enéa, collégienne française, Léa, l’Allemande, et Nathalie Bienvenu, la professeure, ont expliqué aux élèves les
bienfaits des échanges franco-allemands. - Crédit Crédit photo : Ouest-France

Saint-Martin-de-FontenayLes  collégiens  de  Maupassant  qui  étudient  l’allemand  ont  dialogué

avec deux jeunes filles participant à un échange scolaire franco-allemand.

L’initiative

Les élèves germanistes du collège Guy-de-Maupassant ont reçu, vendredi, la visite de deux

jeunes collégiennes. Enéa est française, et va en cours au collège Jacques-Monod de Caen.

Léa est allemande, elle habite Bonn. Toutes deux ont 14 ans et participe au à un programme

d’échange qui leur permet une immersion linguistique et culturelle dans le pays voisin.

Il  s’agit  du  programme Brigitte  Sauzay,  qui  fut  l’interprète  des  présidents  français  Georges

Pompidou,  Valéry  Giscard  d’Estaing  et  François  Mitterand  et  conseillère  pour  les  relations

franco-allemandes auprès du chancelier Gerhard Schröder.

« Une réelle opportunité »

« J’aime  la  France,  la  langue  et  la  culture  françaises,  indique  Léa.  J’ai  eu  envie  de

participer à cet échange. J’y suis déjà venue quelques fois en vacances. Passer trois

mois dans une famille française, avec une correspondante de mon âge est une réelle

opportunité pour progresser. »

Nathalie Bienvenu, professeure d’allemand au collège, a exposé cette expérience à ses élèves

avec  le  concours  d’Enéa.  « Je  souhaitais  leur  présenter  les  avantages,  comment  j’ai

découvert  le  système scolaire allemand, le quotidien en famille,  et  bien sûr de quelle



façon j’ai progressé pendant ce séjour »,précise la jeune fille.

« Les collégiens se sont montrés curieux et très intéressés par cette possibilité qui s’offre

à nos élèves français de participer à un tel échange,ajoute Gilles Baloche, le principal du

collège. Cette expérience unique permet de renforcer et d’approfondir ses compétences

linguistiques et culturelles. C’est aussi une manière de développer chez eux l’autonomie

et l’aptitude à l’adaptation. »

Il  encourage ces projets de mobilité franco-allemande et souhaite, par ce type d’intervention

auprès des élèves, valoriser le choix de cette LV2.


